
«KUOTflfl JEUDI 30 HJIN *«7, 

\ Edition du n_: \ 

R E M DU NORD8 i-
) lUfeu. r»t it Pu*. LILLT ! 

— — ; 
Bureaux » PARIS. j -

43. bout Hanssmann (9*j | 
ff" 

Pour la sécurité 
des Navigateurs 

(M-(WK«JHWKMUJ 

O n installe à Boulogne 
un radiophare de brunie 

De tous temps, la navigation maritime a 
rièocsetté des « pointa de repère » diffêrenu 
suivant l'époque : avancée» de terre, forêt*, 
collines, signaux ou feux allumés sur nu 
point auelconque de la cote. 

A u temps primitifs, ces feux u'étaient sou­
d â t que pièges tendus par les plUeurs 
d'épaves, taieaat ainai diriger les embarca­
tions dont Us espéraient un battra, vers lej 
.-ueils ou les lieux d'échovage, Où Ils pou-
vaifDt plus aisément arriver a leurs fins. 

Pins tard Tinrent les tours, t«>"» lie do 
•M dont 11 reste encore quelques vos-

n^as sur les falaises do Çoulosne, 

[ Tous les gros lots 
de la loterie de la 
Presse du Nord 
ailes Lecteurs du " R é v e i l " 

On sait que le gros lot de 50.000 francs de 
la Loterie de la Pnesse du Nord a été gagné 
par une de nos fidèles lectrices, Mme veuve 
Caussin, d'Aniche. 

On sait aussi que le troisième lot de 
10.000 francs est revenu également à l'un 
de nos lecteurs, M. D. Morelle, de Waziers. 

Nous avons annoncé hier, en outre, que le. 
gagnant du second lot de 20.000 francs était 
un cheminot de Dunkerque, M. Louis Rin-
uot, 38 ans, domicilié place Jean-Trystrarn, 
a Petite-Bynthe. 

Aujourd nui, nous pouvons préciser que le 
billet gagnant du second lot, N° 5971, série 10 
a été délivré par notre service de message­
ries à M. Carpentier, notre dépositaire a 
Dunkerque. qui l u lui-même vendu au débit 
de tabacs de la rue de Calais, où le cheminot 
l'a acheté en venant prendre son journal 

Enfin, nous constatons encore que le bil-
]«t N° 4.000, série 11, qui a gagné Te sixième 
lot, une superbe chambre a coucher, a été 
également délivré par notre service de mes­
sageries à notre vendeur, M. Hanaedoucbe, 
à Houchin, près de Béthune. 

C est donc encore un gros lot qui revient 
à un lecteur du « Réveil a. 

Le fait que, comme l'an dernier, la plupart 
des gros lots de la Loterie de la Presse du 
Nord ont été emportés par des lecteurs assi­
dus de notre journal, montre combien le 
« Réveil » est diffusé dans toute la région 
du Nord. 

En félicitant, une fois de plus, les heureux 
gagnants, nous sommes heureux d'applau­
dir au Joli succès qui, avec le» autres déjà 
remportés, vient récompenser no» efforts. 

La plus ferle veote de la région 

L'aviateur Byrd, parti 
de New-York 

fait route vers Paris 
De leur côté, les Américains M ai tl and et Hegen-

berger ont effectué la traversée du Pacifique 
»-e/va.%/«/a/»'a/»/»*' •*Stm*l*A/V%.%*%/%mW* 

CE QU'ETAIT LA TOUR CALIQULA 

Mji= lo progrès a fait son chemin, la navi­
gation s est considérablement développée. 
l .-s embarcations de gros tonnage, diffioile-
»•< ut maniables sont nombreuses : il a fallu 

r d'autres moyens pour leur faciliter 
(Titre? de nés pcct*-P*r<*e»nr* niait, t/ee* 
«•hosc relativement aiséa. .11 a été convenu de 
signaux ou bien des phares sont disposés de 
i tiaque côté de l'entrée du port, indiquant 
ainsi le chemin exact à rrendre. 

Les signaux sont différents suivant les 
TR-rts. 

Comment on signale l'entrée 
libre ou non d'an port 

Si nous prenons celui de Boulogne, par 
exemple, nous constatons la présence do deux 
feux pour marquer l'entrée du chenal. Celui 
»itué sur la jetée S-O., d'une puissance de 
1.908 bougies, a une portée de 18 kilomètres 
environ. Celui de la jetée N.-E.. à feu rouge, 
est d'un» puissance de 600 bougies. 

L'entré» libre -du port, le JOUR, est indi­
quée par un pavillon tert-hisse sur un py­
lône do la jetée S--0. : la sortie libre par un 
rHvillou rouge. 

Les feu» madame* qui ont remplacé la 
vieil le Teur (A gauche, eelul de la Jetée 
H.-t. ; A droite, celui d t | . | # l é - g , ^ . , ^ 
•st maintenant Installé le radiophare aveo 
•et pylône» portant le» cadra» de T. S. P.). 

Pour faciliter la sortie des navires d'un cer­
tain tdnnage. par exemple la malle, les pa­
villons bissée sont rouge, vert et damier • 
pour l'entrée : roiije, ter* et flamme faune 
ft bleue. 

Quand la drague fouille la chenal. Ventrée 
et la sortie se font aux risques et périls dea 
navigateurs : un pavillon rouge, à demi-
drisse, est bissé. 

Pour la NUIT, rentrée libre se signale par 
des fanaux rouge, vert et bleu ; la sortie par 
roues, veri et blanc. En eas d'obstruction, les 
fanaux «mo* et vert indiquent l'Interdiction 
totale de passer. 

Tout ceci implique un temps clair* Q n'en 
est pins de même par brouillard. 

Le» vhares de grand' atterrissage tels ceux 
9e Gris-Nez et du Touquet, rrul ont nne puis­
sance de soiute ooo ftrente millions) de bougies 
et une portée pratique de 90 kilomètres par 
temps clair, ont leur efficacité considérable-
taent réduite par temps brumeux. 

L'épilogue du cambriolage 
do château de Chantilly 

Kaufer condamné à 10 ans de réclu­
sion et Sauter à 8 ans 

Hier, s'est terminé devant les assises de 
l'Oise, le procès des cambrioleurs du * dia­
mant rose », -

M» Robert Picot, au nom de l'Institut da 
France, prit le premier la parole et s'attacha 
surtout a répondre aux reproches d'incurie 
adressés au Conservateur du Musée de Chan­
tilly. 

M. de Girard prononça ensuite son réquisi­
toire à la fin duquel il réclama un châtiment 
«•xemplaire pour les accusés. 

A leurs bancs, Kaufer et Souter baissent 
la tête et dans la salle, l'amie du premier, 
Mlle Decurty, pleurait. 

.Le Procureur termina par une vivo attaque 
contre le défenseur de Kaufer, qu'il accuse 
d'avoir agi d'une façon Incorrecte, en sollici­
tant une déposition favorable de la femme de 
l'aceuié. 

LES VOLEURS OU DIAMANT ROSE 
DEVANT LEURS JUGES 

A gauche : KAUFER ; A droite : SOUTER 

M» Brunet présenta ensuite la défense de 
Kaufer. 11 examina minutieusement la psy­
chologie de son client. Il le montra aux prises 
avec ôes difficultés financières, malheureux 
en ménage, sollicité par sa femme et aban-
aonné par elle dans 1 épreuve. 

Puis, il 6 explique sur la démarche qu'il a 
faite auprès de Mme Kaufer. < Je suis allé la 
trouver, d't-it, pour lui demander de dire 
toute la vérité, vollsj ma démarche Incorrecte. 
M. le Procureur de la République, Je n'ac-
cepte d'observations que de mon bâtonnier. 

M. de Girard interrompt : Votre bâtonnier 
en sera informé I 

M« Brunet. — M. le Président, dans le ré­
quisitoire j'ai vu un insulte personnelle, je 
r.'a'. pas interrompu c'est que Je n'entendais 
pas être interrompu dans ma défense., 

L'incident a été vif. La selle prend partie. 
Le Président intervient et dans In calme 

aussitôt rétabli. M* Brunet achève sa défense. 
Pour son client, il réclame un verdict d'indul­
gence. 

M* Marthe Huet, dans une émouvante piai-
ctoirie, demande l'acquittement de Souter, en. 
fant malade, ployant sous le fardeau d'une 
double et tragique hérédité. 

Après la plaidoirie de M* Le Coq de Kervant 
pour Mme Schill, la Cour a rendu l'arrêt sui-
vant : 

Kaufer est condamné a 10 ans de réclusion. 
Souter est condamné a 8 ans de réclusion. La 
\euve Schill est condamnée à 5 ans d'empri­
sonnement et 5.000 francs d'amende. Elle ob­
tient le sursis. La partie civile obtient les dom­
mages et intérêts qu'elle a demandés. L'au­
dience fut levée à 18 h. 10, sans incident 

«SUITE D t LA PREMIÈRE PAGE) 

EU *• PAGE. — Notre Chronique illus­
trés» : « A Travers Je Monde * 

Le scandale du lait 
dans la région du Cateau 

Deux cultivateurs et deux 
cultivatrices sont inculpés 

Nous avons annoncé hier qu'un véritable 
scandale du lait avait éclaté dans la région 
de Sotesme* et du Cateau. Nous pouvons an­
noncer aujourd'hui que des informations ont 
été ouvertes contre Duval Edouard cultivateur 
4 Saint-Benin. pour écrémage 4 35 %; la dame 
Pluchart, née Mennechez Joséphine, cuitiva-
;' i ce a Mazlnghian pour 60 % déorêmage ; 
^ ï f l : 1 E m i K cultivateur à Mazingnien. pour 
addition de 10 % d'eau dans le lait ; Mme Dl-
verchy, née Châtelain Rosalie, cultivatrice S 
Beauraln, pour «5 % d'écrtmage. 

fct ce n'eet pas tout. 
,. K n?J?r "I" aucun des inculpés ne conteste 
1 expertise, «nais aux argument Invoqués par 
eux (vaches hollandaises et vaches alleman­
des! et notés par nous des hier. Ils arguent 
aujourd nul de. pâturages marécageux et des. 
temps pluvieux, pour excuser uTpauvretô et 
l» mau/aise qualité de leur lait falsifié. 

Pour les petite et les vieillards, pour le» ma-
'ï1 6 6 .6 1 , , .1 6 8 conv,alescents, u e s î déjà bien 
cher u. litre as u n . sans au'il toU " * " j n de 

Apres Ltadbergh -et Chamb*rUn.-Lêvine, 
l'aviateur Byrd vient de quitter SeiosYork 
pour l'Europe, il compte atteindre Pari* et, 
de là, exécuter le voyage du retour vers 
l'Amérique, sur son avion V* America ». 

On te souvient que Bord est le vainqueur 
du Pâle Hord, qu'il survola quelque temps 
avant Amundsen, parti, lui, sur le iirloeable 
a Sorge ». 

L'audacieux officier américain a dont déjà 
une belle performance à son actif et l'«r\ a 
beaucoup d'espoir que sa tentative actuelle 
au-dessus de l'Atlantique sera menée a bien. 

D'autre part, les officiers amérieepss, 
Vailland et Hegenberger. par'ds mardi mlflin 
d'Oakland, a 7 h. », à destination, éee me* 

pilotes pourraient continuer leur route avec 
•deux moteurs seulement et se débarrasser au 
besoin du moteur devenu inutilisable, en le 
laissant tomber en cours de route. 

Les Intentions prêtées h Byrd seraient de 
venir se poser au Bourget et de repartir vers 
New-York, après douze heures seulement de 
repos. L'avenir noua dira si co projet seta 

Leur appareil 
Voici Quelques renseignements techniques 

concernant l'avion • America » ; 
Poids à,, vide , î.693 k. 
Essence (5.000 litre») 3.356 k. 
Huile 217 k. «<j 
Equipage, trois hommes 267 k. 600 
T. S. F ". 63 k. boO 
Vivres et eau •,.. ..».,.« 18 k. 165 

LE COMMANDANT BYRD ET SES COMPAGNONS 
A gauche : le lieutenant George» Novllls ; A droite : le pilote Sert Acosta. 

Bawaï, c'est-à-dire pour un raid de MâO km', 
au-dessus du Pactfiqw, ont mené à bien leur 
formidable randonnée, ils ont atterri d 
lionolulu, 

HOus les félicitons et nous souh'aitont d 
Byrd et ses compagnons, bonne chance et 
bon voyage. 

Deux barques pneumatiques ...-.-» 8 k. 160 
Fusées signaux < n k. 535 
Appareil photo 3 k. C3o 
Ceintures sauvetage 3 k. 7Ï0 
Deux chronomètres „ 1 k. 815 
Instruments navigation • 3 k. 175 

Byrd et ses compagnon* 
partis pour Paris 

Une dépêche de New-York annonce 
que le commandant Byrd est parti mer­
credi, à bord de son monoplan Fokker 
à America », à 5 h. 24 (heure locale), de 
Poosevelt Freld, a destination de Paris. 

12 heures de repos au Bourget 
puis retour à New-York ? 

On sait que le commandant Byrd a comme 
compagnons de route, Bert Acosta et Novtlle. 
C'est le voyage qui,' au point de vue ration­
nel, paraît le mieux organisé. Byrd et ses 
compagnons ont à leur disposition un mono­
plan Fokker à trois moteurs en étoile à re­
froidissement par air, du même type que 
ceux, dé 1» traversée de l'Atlantique. 

Les moteurs sont placés de telle façon qu'en 
cas d'avarie, et lorsque l'avion sera déleste 
d'une partie de son poids combustible,' les 

Total 6.640 kilos. 
soit -à' peu près 4.000 kilos de Charge utile. 

O?» easais-but été faits* avec la charge totale 
de 6.640 kilos.'Il est-à noter que l'avion du 
commandant By>d, pour le raid du Pôle Nord 
ne pesait que 51000 kilos. 

Lé' raid New-Yoris-Paris est calculé sur 
34 heures de vol. Mais l'appareil est appro­
visionné pour 36 heures. 

Le poste du pilote est à double commande. 
Il est clos par- une fenêtre en verre que le 
pilote peut déplacer au moyen d'une glissière 
quand il veut.s» déplacer.ou se tenir debdut. 

Enfin.'le"réservoir principal d'essence peut 
être Instantanément vidé et clos en cas d'amc-
rissage forcé, pour permettre à l'appareil de 
flotter aisément. . 

Un poste de T. S. -F. est a bord et son équi­
pement est tel que des messages peuvent être 
envoyé* sur'dés ofldes différentes allant de 
600 à 690 mètres. 

ira 'été prévu; d'autre-part, de petits appa­
reils de T. S. F. que chacun peut, en cas de 
naufrage, prendre & bord de son esquif en 
caoutchouc, pour signaler sa position en mer. 

( L I R M LA S U I T E EN D E U X I E M E PAQE) 

Les Enfants en Vacances 
Au nombre de 456 ils sont arrivés hier à Lille revenant de Zuydcoote 

•»Aau « ' 

LES JEUX A ZUYDCOOTE : Un* courte de taureaux «m- la plage 

• i i M i — I W i i l i i i m B M i w i n m H M . . . « « « C T . . . . . . . . . . . . . w 1 
Hier, à 11 h. 30, en gare de Lille, quatre cent cinquante enfants sont arrivés venant de 
Zuydcoote où i l s étaient allés passer -jn mois en vacances. 
Tous Joufflus, bien portants, dés Jouet» plein les bras, les cbarmants bambins n'avaient 
qu'un seul désir — celui de retourner d'qfc Ils revenaient. L'enfance est sans pitié, 
n'est-ce pas-chères mamans T 
MM. bescarpentrie. directeur du service des Ecoles de la Mairie de Lille ; Bacbelet. 
secrétaire général des Pupilles de la Nation avaient pour leurs deux services trois cent 
cinquante enfants ; le* Caisses des écoles d'Heliemmes, Tourcoing, Boucnaln, Cam­
brai. Douai, Solesmes, Neuville, sic... avalent, elles, envoyé en gare de Lille, des 
délégués pour recevoir leurs petits colons. 

w»»«««te««»M»»«»»o»»»oo»»*i»»MMi««o» i i ^ammmmlmmmtaÊ^mmmmmmmamt, ,|, nnmiia 

Le premier ouvrier 
boulanger de France 

e-o-o-o^o-oo-o-oo-o 

A l'ls»ue d'un concoure qui vient d'avoir 
Heu à Pari», c e i t M. Léon Nicolas, que 
l'on vail OI-CISMU», qui a été nommé « Pre­
mier boulanger de France » :-: 

Le capitaine Leloup aurait 
provoqué l'incendie 

qui fit périr cinq personnes 
Au sujet de la mort tragique des cinq 

personnes qui ont péri dans les flammes 
on dit que le Parquet de Tours penche­
rait pour une version selon laquelle un 
drame ettroyable se serait déroulé dans 
la villa. 

Les magistrats auraient découvert une 
pile de linge qui aurait échappé à l'in­
cendie, et qui aurait été imbibée de pé­
trole. Ils en déduiraient que le capitaine 
Leloup aurait arrosé sa chambre de pé­
trole et y aurait mis le feu. Puis, au mi­
lieu des flammes où les siens étaient 
déjà emprisonnés, il se serait tué d'un 
coup de revolver. Quant aux raisons 
mêmes de cette tragédie domestique, on 
ne les aperçoit pas. 

Le rédacteur en chef 
de " l'ActipnFrançaise" 

M. Pu jo a te arrêté 

M. Daudet serait en Belgique 
Nous avons relaté hier, les perquisi­

tions effectuées mardi au journal 1' a Ac­
tion .Française ».. 

Les vérifications commencées sur les 
standards télépho­
niques de ce foui­
nai ont été conti­
nuées, mercredi, 
par M. Barthélé­
my, commissaire 
divisionnaire à la 
police judiciaire, 
accompagné de 
plusieurs techni­
ciens des P. T. T. 
«t à une -heure de 
l'après-midi, des 
policiers opéraient 
à son domicile, 
l'arrestation de M. 
PH)O, rédacteur en 

chef du journal royaliste. 
Conduit immédiatement dans les lo­

caux de la police judiciaire, M. Pujo a 
été mis à la disposition de M. Violette, 
juge d'instruction. 

L'arrestation avait eu lieu sans inci­
dent. 

M. PUJO 

(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAGE) 

4 4 0 l i tres d ' a l c o o l 
v o l é s à A n o r 

M. Lecohiei Albert, 44 ans, directeur de la 
Coopérative des vins et liqueurs d'Anor, fut 
prévenu, le 27 Juin, par son employé, Maré-
oaillp Constant, qu'a venait de trouver la 
porte .u magasin à liqueurs ouverte. . 

Il s'y rendit immédiatement et constata 
qu'une pesée avait été faite sur le côté gau­
che de la. pou?. 

Il remarquait également qu 'un fût 'qui 
devait encore contenir 300 litres d'alcool 
était vide et le robinet ouvert. Un deuxième 
fut, d'une contenance d» 225 litres, avait été 
également vidé, ainsi que plusieurs, litres en­
levés sur las rayons. 

n fit Immédiatement prévenir les employés 
de la régie qui constatèrent la disparition de 
440 litres. 

Le préjudice causé est évalué a 15.000 fr. 
La gendarmerie procède h une 'enquête. ' 

Cinq arrestations 
dans un établissement 

de constructions navales 
A la suite d'une enquête faite par des ins­

pecteurs et des commissaires de la Sûreté 
générale:dans un établissement de construc­
tions navales de la région de Caen. cinq in 
génieurs-dessinateurs de cet établissement 
ont été arrêtés et incarcérés. 

On ignorq les motifs de <:es arrestations. 

Douze mineurs victimes 
d'une explosion en Angleterre 

A la suite d'un coup de grisou qui s'est pro­
duit l'après-midi dans une mine d'anthracite 
de Pont-Henry, prés de Lianeiy (Pays de Gal­
les), douze ouvriers ont été grièvement bles­
sés et plusieurs autres ont été gravement In­
commodés par les gaz. Au moment de l'explo­
sion, 158 mineurs se trouvaient dans les gale­
ries, mais on descendit a temps des cylindres 
d'oxygène et tous les mineurs mirent être, ra-

Le XXI"? 
Tour de France 

cycliste 
0-0-0-0 O-O.O-0-O- 0-0.0 

Avec les routiers à Bayonne 
0-0-0~O-O-0-0-0-O-0-0i^> 

La situation avant l'étape Bayon-
ne-Luchon. — Les coureurs sont 

fatigués, mais confiants 
0-0-0-0-0-O-O-O-O-OKH» 

(DE NOTRE ENVOYE SPECIAL) 

£»/in, une journée d-; repos. Ce n'est vraiment 
pas trop Ut apr.< les l<Uigues imposée* depuis 
une dùaine de [ours i Car si les coureurs corn* 
.meneaient a en- avoir « plein les bottes », ie voue 
assure que les suiveurs en avalent assez eue 
oiMsi. Et cette journée bien méritée de délasse­
ment à Bayonne, dans la charmante cité du oon-
(luent de l'Adour'et de la Niic, nous s réjouie, 
tout autant que les routiers. Ce repos .m'était ab­
solument nécessaire Sabord pour mettre à tour 
mon àarnet de'route et en rassembler les feuilleté 
êparsx puis pour faire un peu aussi la grasse 
matmée, je puis'vous l'avowrr bten franchement. 

Hector MARTIN Nicolas FRANTZ 
1 " du cia«s' général r> du elas» général 

Gaston RCBRY 
V du elas*1 général 

André LEDUCQ 
1 " dee Français 

Puisûua i"ei> suis tur le chapitre carnet de 
route, TMusuUons-le un peu et voi/bas comment 
se présente ta situation à Bayni*. 

Sur lit routiers partis de Paris, nous n/«q] 
trouvons plus que il à Bayonne, c'est-a-dir* nom 
l'effectif a été réaud de* 3 5. 

Voici la lUUe des éliminés jusqu'à ce jour ; 
ire étape. — Groupés : Paul Le Drogo, Taftleu, 

Total : î. 
Touristeswttûtiers : • Bouvier, Marte. Rohoa 

Coimaglii. Ghiemo, ImbaJ, Peton, Miliet. Kaw&, 
inuro. de Giez, Aase. Andray, Lorenzo, Mous5*t, 
Louchet, B«rton, Okrfour. FossW, Gauth: T. Pue. 
teria, Drùz, Benaeseni; Setweruer, PeWier, 3»ca* 
o»er. Bière.'Goindeau, Lintzen, Dupont. Vi^oee. 
Duboc.. Burtz, Simoni, Tîulges. Total, 34 ; total 
général 36,. 

2e étape. — Groupe* : Cauet. Total. 1. 
Touristes-routicrs : Poecûli. Total, 1 ; total jé\ 

néreJ, 3. * 
as étaiM. — Giày>és : Schatfner. TotaJ, 1. 
Toarjstes«-oui;er.s : Martin, Gottrand Ciaer. 

hou'.. GtaoocnasÊO, Prodhomme, Petit. Beauiieu, 
Deloffre. Héciwwx, B!ed-Hennuy*>r. CourVtf, Lan­
geais, Lafose, Bach, Alpin:. Tota!, 16 ; total pout 
Pétape. 17. . 

4e étape. — Groupés ; C^éau. Total, 1. 
Tourjetes-routiers : Gittard, Cornit:», teroy. 

Al/. Ncpîaz, Guyot. Petiva. r Alexandre Ncpàa/, 
Ercolani. Total. 8 ; total pour l étape, 9. 

L'ISOLE 
I l va graviasant courageusement aeif 
ealvalre, ne oomplant »ur personne pour 
I aider eu mémo «'occuper de HJI . . . I l va 
roulant seul tout la pluie torrentielle» 
vêtu d'un paletot do toile imperméable.. 
I I va teujeur», noue laissant la sein d'ae> 
mirer «en prodigieux effort i-s w :.i 

5e étape. — Groupés : Néant. 
Touristes-routiers 1 Lambiel, Oaroo, Lejeua» 

Total pour l'étape. S. 
63 étape. — Groi^jés : F. PéTfc.<er. 
Touristes-routiers : Deéoayre. Iotdi pour l'état* 

pe. 2-
7e étape. — Groupés : Hamel. 
Touristes-rcutiera : Yen den Broeck. Total 

pour l'étape, 2. 
8e étape. — <Trouf>ês : PétouIUe. 
Touristes-routiers : Vertemaii, Drougard, Max» 

ricéta. Terrent F. FaiHu, GetoL Total pour l'éux 
pe, 7. 

9e étape. — Groupés ; F. Le Oroao. CuveHer, 
Huot. Atancourt. Barthélémy. Becbeïerie, Bidoi, 
Total pour récape 7. 

Touristes-routiers: Léger. Total pour l'étape. & 
10e étape. — Néant. 
Total général àt uls le déport de Paris : «rot> 

Dés : 13 : touristes-routiers : 7L En tout, 86. 
Combien rette-t-li de Premcai* dan* le Tour t 

Les cinq iqutpiers SAltetuie. et Ledueq chez le* 
• groupé* •. H faut avouer que c'est maître, *t 
fl «tl \aarttisitlé de trn"**Mr f *(r—** *" rn— 

file:///euve

